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L’objet de cet ouvrage est de vous préparer à réussir les épreuves de sélection pour deve-


nir sous-officier de gendarmerie. Vous y trouverez une description des épreuves, des 

conseils pratiques et une révision de l’ensemble du programme.

La présentation détaillée de la gendarmerie et du processus de sélection a pour but 


de vous familiariser avec l’institution, tout en vous préparant en même temps à l’entretien 

de recrutement, et de vous aider à maîtriser votre parcours en vous expliquant clairement 

le déroulement de la sélection et les attentes de la gendarmerie vis-à-vis des candidats.

Le processus de recrutement des gendarmes a été fondamentalement transformé à par-

tir du 1er janvier 2012. Les gendarmes étant dorénavant considérés comme des cadres B 


de la fonction publique, leur recrutement s’effectue maintenant majoritairement au 

niveau de bachelier.

Depuis cette date, les candidats sous-officiers de gendarmerie ont le choix entre trois 

concours : le concours externe ouvert aux bacheliers (60 % des places), le concours 

interne ouvert aux gendarmes adjoints volontaires (30 à 40 % des places) et un concours 

« voie professionnelle » (10 % des places au maximum).

La gendarmerie encourage les femmes à servir dans ses rangs. Le taux de féminisation 

est en constante évolution. En 2015, dans le cadre du plan d’action « égalité profession-

nelle », les premières femmes du corps des sous-officiers de gendarmerie ont été affec-

tées, à titre expérimental, au sein d’escadrons de gendarmerie mobile. Ainsi, tous les 

emplois en gendarmerie sont désormais ouverts aux femmes. Si le générique masculin 

est utilisé dans cet ouvrage pour désigner les candidats et les gendarmes, il est destiné 

uniquement à alléger le texte, et n’est en aucun cas discriminatoire vis-à-vis de celles qui 

servent ou aspirent à servir en gendarmerie.

Le statut de gendarme comporte bien des avantages, mais aussi des sujétions au service 

qu’il faut connaître avant de se lancer dans la carrière. On n’entre pas en gendarmerie 

comme dans une entreprise ou dans une autre administration, et il est important que 

vous ayez quelques connaissances fondamentales avant d’initier le processus qui fera de 

vous un gendarme à part entière.

Avant-propos
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1. Une force de sécurité intérieure à statut militaire

lLa gendarmerie a longtemps été rattachée au ministère de la Défense. Suivant les directives 


du président de la République de novembre 2007, elle a rejoint le ministère de l’Intérieur. 

Cette intégration a été consacrée par la loi sur la gendarmerie du 3 août 2009. Le ministère 

de l’Intérieur, qui avait le contrôle opérationnel de la gendarmerie depuis 2002, est main-


tenant également responsable de son budget. Pour ses missions de police, la gendarmerie 

travaille également avec le ministère de la Justice. 

lPar héritage historique plus que par choix politique, trois forces de police cohabitent 


actuellement en France :

– les polices municipales ;

– la Police nationale ;

– la Gendarmerie nationale.

Les polices municipales, armées ou pas, sont aux ordres des maires et font essentiellement 

appliquer les règlements municipaux. Il y a aujourd’hui plus de 27 000 policiers munici-


paux en France. Bien que disposant encore de pouvoirs limités, les corps de Police muni-


cipale sont appelés à prendre une place croissante dans le paysage de la sécurité intérieure.

lL’essentiel des forces de police, au sens générique du terme, est toutefois constitué de la Police 


nationale et de la Gendarmerie nationale. Avec 145 197 fonctionnaires (y compris les compa-


gnies républicaines de sécurité ou CRS), la Police nationale est en charge de la sécurité publique 


dans les agglomérations de plus de 20 000 habitants, ce qui représente 50 % de la population sur 


5 % seulement du territoire national, soit les zones les plus densément peuplées. La Gendarmerie 


nationale, avec ses 100 442 personnels, est quant à elle responsable de la sécurité publique dans 


les villes de moins de 20 000 habitants et sur tout le reste du territoire, ce qui représente 50 % de 


la population (chiffre en augmentation) et 95 % de la superficie de la France. 


lDans sa zone de compétence (appelée « zone Gendarmerie nationale » ou ZGN), la 


gendarmerie est responsable du maintien de l’ordre public, des enquêtes criminelles, de 

la police de la route, de la lutte contre les atteintes à l’environnement, soit tout l’éventail 

des missions de sécurité intérieure. Comme il n’existe pas de police militaire en France, 

c’est également la gendarmerie qui mène les enquêtes au sein des armées et accompagne 

les opérations extérieures sous la forme de détachements de prévôté.

2. L’organisation et les différentes 

composantes de la gendarmerie

A. LA gendArmerie dépArtementALe et territoriALe


l La gendarmerie départementale représente la partie la plus importante de la 


Gendarmerie nationale, tant du point de vue des effectifs que du point de vue des missions. 

La gendarmerie
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[image: ]Elle compte 63 000 hommes et femmes répartis dans 1 028 communautés de brigades et 

2 505 brigades de proximité en France métropolitaine (gendarmerie départementale) et 

outre-mer (gendarmerie territoriale). Les gendarmes départementaux se reconnaissent 

grâce à leurs galons argentés.

l La vocation de la gendarmerie départementale est de protéger les personnes et les 


biens sur l’ensemble du territoire national. Ses missions se répartissent principalement en :

– missions de police administrative :ce sont toutes les missions qui consistent à main-


tenir l’ordre public, protéger et secourir les populations, assurer la police de proximité 

et la surveillance générale du territoire. Elles représentent plus de la moitié du travail 

des gendarmes départementaux ;

– missions de police judiciaire : ce sont les missions d’enquête judiciaire qui consistent 


à rassembler des preuves, identifier, retrouver et arrêter les coupables de crimes et délits 

en vue de les remettre à la justice pour leur procès. Les gendarmes travaillent alors dans 

le cadre du Code pénal et du Code de procédure pénale, en liaison avec les procureurs 

de la République. La police judiciaire représente 40 % des missions de la gendarmerie, 

qui traite chaque année plus du quart des crimes et délits constatés en France ;

– missions de police de la route : dans le cadre de la lutte contre l’insécurité routière, la gen-


darmerie départementale mène des campagnes préventives et répressives pour faire dimi-


nuer le nombre d’accidents, de tués et de blessés sur l’ensemble du réseau routier national.

l L’organisation de la gendarmerie départementale est essentiellement calquée sur 


l’organisation administrative de la France :

– dans chaque canton se trouve une brigade territoriale (BT) dont l’effectif est très 


variable. Les plus petites ne comptent que 6 ou 7 gendarmes, tandis que certaines ont 

plus d’une trentaine de personnels. Ces brigades territoriales peuvent être seules en 

charge d’un secteur (brigades territoriales autonomes ou BTA) ou bien associées à une 

ou plusieurs brigades pour former une communauté de brigades (COB) mettant en 

commun les missions et les personnels. La plus importante de ces brigades est alors à 

la tête de la communauté et les autres prennent l’appellation de brigades de proximité 

(BP). Les communautés de brigades et les BTA sont commandées par un lieutenant, un 

major ou un sous-officier supérieur, qui organise et commande le service de l’unité ;

– au niveau de l’arrondissement : toutes les communautés et BTA d’un arrondisse-

ment (sous-préfecture) font partie d’une compagnie de gendarmerie départementale. 


Aux ordres d’un capitaine ou d’un chef d’escadron, la compagnie est constituée d’envi-

ron 120 à 160 gendarmes. Le rôle du commandant de compagnie est essentiellement de 

commander et contrôler le service, de coordonner l’action des brigades pour assurer 

une cohérence du service sur l’arrondissement et de faire la liaison avec les autorités 

administratives, judiciaires et locales. Au niveau de la compagnie se trouvent également 

une unité spécialisée dans les enquêtes judiciaires (la brigade de recherche ou BR) et une 

unité d’intervention (le peloton de surveillance et d’intervention de la gendarmerie ou 

PSIG) qui comprend généralement une équipe cynophile. Les compagnies portent le 

nom du chef-lieu : compagnie de Moulins, compagnie de Nouméa, par exemple ;

– au niveau du département : l’ensemble des gendarmes du département forme un grou-


pement de gendarmerie départementale aux ordres d’un lieutenant-colonel ou d’un 


colonel. Ce dernier est le conseiller du préfet pour la sécurité publique et le maintien de 

l’ordre public. Il dirige le service et coordonne l’action des compagnies. Lui sont directe-


ment rattachés le centre opérationnel et de renseignement de la gendarmerie (CORG), 

qui est un centre de gestion des appels téléphoniques en même temps qu’un PC de crise 

permettant le commandement et le contrôle des moyens engagés sur le terrain, une cellule 

•La gendarmerie •7
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renseignement, une brigade départementale de renseignement et d’investigations judi-


ciaires (BDRIJ) en charge de l’analyse des phénomènes criminels et de certaines opé-


rations de police technique et scientifique, et un certain nombre de services techniques 

(transmissions, garage) et administratifs. Le niveau départemental est celui qui coordonne 

également l’action de l’escadron départemental de sécurité routière (EDSR). Cette unité 

est spécialement chargée de la lutte contre l’insécurité routière. Elle dispose pour ce faire 

de brigades motocyclistes (BMO) au niveau de chaque compagnie et de pelotons d’auto-


route (PA) et de brigades mixtes autoroutières (BMA) en fonction des exigences du réseau 

autoroutier. Les groupements de gendarmerie départementale portent le nom du départe-


ment : groupement de la Nièvre, groupement de la Sarthe, etc. ;

– au niveau de la région économique (22 en France métropolitaine) correspond la région 


de gendarmerie, aux ordres d’un général. Outre un bureau des ressources humaines, un 


bureau logistique et un bureau opérations-emploi-contrôle, c’est au siège de la région 

de gendarmerie que se trouve une section de recherche, qui dispose de moyens supplé-


mentaires pour lutter contre la délinquance organisée et résoudre les affaires criminelles 

importantes : portraitistes, spécialistes de la délinquance financière, analystes, etc. C’est à la 


région que sont rattachés les groupes d’intervention régionaux (GIR) dont est responsable 

la gendarmerie. Les GIR regroupent des fonctionnaires des douanes, de la Police nationale 

et des gendarmes pour lutter contre certains phénomènes de délinquance. Ce niveau régio-


nal est important, car il constitue le cadre de gestion des sous-officiers. C’est-à-dire que 

c’est dans ce cadre que, sauf demande expresse de votre part et sous certaines conditions, 

vous effectuerez votre carrière de sous-officier de gendarmerie. Les régions de gendarmerie 

portent le nom de région de gendarmerie Bourgogne, ou région de gendarmerie Bretagne 

par exemple, suivant l’appellation administrative. La réforme des régions devrait modifier 

ces appelations et obliger à une réorganisation des régions de gendarmerie actuelles ;

– au niveau de la zone de défense et de sécurité (Paris, Lille, Metz, Lyon, Marseille, 


Bordeaux, Rennes) un général de gendarmerie, en plus du commandement de sa région 

de gendarmerie, assure la coordination de l’emploi des forces de gendarmerie mobile.

B. LA gendArmerie moBiLe


l La gendarmerie mobile compte 108 escadrons pour un total de 15 000 hommes. Il n’y 


a pas de femmes sous-officiers de gendarmerie mobile (juste quelques officiers), mais 

des réflexions sont en cours pour faire évoluer ce point.

l La vocation première de la gendarmerie mobile est l’ordre public dans ses trois 


composantes : service d’ordre, maintien de l’ordre et rétablissement de l’ordre. C’est 

la perspective des missions de maintien de l’ordre qui conditionne l’organisation, l’en-


traînement et l’ambiance très militaire de la gendarmerie mobile. Toutefois, du fait de 

l’évolution des conflits sociaux, le maintien de l’ordre représente une part décroissante 

des missions assignées à la gendarmerie mobile. Pour rentabiliser au mieux ces forces, 

le renfort aux unités de gendarmerie départementale prend une place non négligeable 

dans l’emploi du temps des unités. Les escadrons de gendarmerie mobile sont également 

sollicités pour des missions de garde et d’escorte sur Paris et sa banlieue. Enfin, la gendar-


merie mobile assure toutes les missions de maintien de l’ordre dans les DOM-TOM et 

collectivités territoriales, ainsi que des missions dans le cadre des opérations extérieures 

(Afghanistan, Côte d’Ivoire, Congo-Brazzaville, etc.) en renfort des armées.

l L’unité de base de la gendarmerie mobile (GM) est l’escadron de gendarmerie 


mobile (EGM) commandé par un capitaine. Il se compose d’environ 120 gendarmes 
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[image: ]répartis en trois pelotons de marche, un peloton d’intervention (PI) et un peloton hors-

rang (PHR). Les pelotons sont commandés par un lieutenant, un major ou un sous-

officier supérieur ; les gendarmes mobiles se reconnaissent à leurs galons dorés. Le PHR 

est constitué du secrétariat de l’escadron et des services administratifs et techniques qui 

soutiennent l’unité (mess, ordinaire, service auto, transmissions, etc.). Le PI regroupe 

les personnels les plus dynamiques et sportifs de l’escadron. Il se voit confier dans les 

opérations de maintien de l’ordre des missions spéciales exigeant un savoir-faire ou 

un niveau physique particuliers. Il travaille au profit de la gendarmerie départementale 

dans des opérations délicates comme les arrestations de malfaiteurs dangereux.

l Les escadrons de gendarmerie mobile sont répartis sur tout le territoire métropoli-


tain. Ils peuvent assurer des missions de façon autonome (de même que les pelotons de 


marche et les PI sous certaines conditions), mais sont regroupés administrativement en 

groupements de gendarmerie mobile. Commandés chacun par un lieutenant-colonel, 


la vingtaine de groupements de gendarmerie mobile sont de petits états-majors ayant 

une double vocation : au quotidien, ils gèrent administrativement les quatre à sept esca-

drons qui les composent ; dans les opérations de maintien de l’ordre, le commandant 

de groupement devient commandant d’un groupement tactique de gendarmerie (GTG) 

responsable de la manœuvre de plusieurs escadrons pour accomplir une mission. C’est 

là le cœur du métier des groupements de gendarmerie mobile, car le gros du travail 

administratif est effectué par l’échelon supérieur, la région de gendarmerie.

l Tous les groupements de gendarmerie mobile situés dans une même zone de défense 


sont administrés par la région de gendarmerie du siège de cette zone. C’est au sein de 

cette zone que les gendarmes mobiles qui choisissent une carrière dans cette subdivision 

de la gendarmerie vont être promus et mutés. Les EGM sont donc répartis entre l’Île-

de-France (zone de Paris) et les zones de Bordeaux, Rennes, Lyon, Marseille, Metz et 

Lille. Les escadrons de gendarmerie mobile portent un numéro qui fait référence à leur 

zone et groupement d’appartenance. Ainsi, l’escadron stationné à La Réole (33) porte le 

numéro 15/2, ce qui indique qu’il est le 5eescadron du 1er groupe-ment (groupement I/2 

à Bouliac) de la zone de Bordeaux, qui porte le numéro 2.

lLe GIGN et le Groupement blindé de gendarmerie mobile sont basés à Satory, en 


région parisienne. Le groupement blindé de GM est la réserve gouvernementale d’inter-

vention et de maintien de l’ordre. Le célèbre Groupe d’intervention de la gendarme-

rie nationale, aux ordres directs du directeur général de la gendarmerie, est une unité 

d’élite qui comprend une Force d’intervention, une Force de protection et une Force 

d’observation-recherche. Il contribue à la sécurité du président de la République et de 

diverses personnalités et ambassades.

C. LA gArde répuBLiCAine


l La garde républicaine, anciennement garde républicaine de Paris, fait partie de la Gendar-


merie nationale depuis 1849. Elle compte actuellement 3 300 hommes et femmes. La mission 


de la garde républicaine est double : sécurité et service d’honneur. Le grand public ignore 

souvent que les gardes républicains sont avant tout des gendarmes, et donc des professionnels 

de la sécurité. Cela leur permet de remplir des missions de sécurité et de service d’honneur 

(escortes, piquets d’honneur, service de garde, etc.) au profit des autorités de l’État et du gou-


vernement, ainsi que de toutes les personnalités étrangères invitées par la France.

l Aux ordres d’un général, la garde républicaine est articulée en un état-major, deux 


régiments d’infanterie et un régiment de cavalerie :

•La gendarmerie •9
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– le 1er régiment d’infanterie est chargé de la sécurité du palais de l’Élysée. Il faut 


mesurer au minimum 1,75 m pour en faire partie, en raison des missions spécifiques 


de service d’honneur. Le 2erégiment d’infanterie assure la sécurité des autres palais natio-


naux : hôtel Matignon (Premier ministre), palais Bourbon (Assemblée nationale) et palais 


du Luxembourg (Sénat). Il faut mesurer au minimum 1,72 m pour entrer dans ce régi-


ment. Il est à noter que les gardes de ces deux régiments peuvent être appelés à remplir des 

missions de maintien de l’ordre dans la capitale, et reçoivent en conséquence un entraîne-


ment adapté. De même, il existe au sein de ces deux régiments des pelotons d’intervention 

sur le modèle de ceux qui existent dans les escadrons de gendarmerie mobile. Ces unités 

spécialisées dans les missions délicates interviennent régulièrement au profit des unités de 

gendarmerie départementale de la petite et de la grande couronne ;

– le régiment de cavalerie, dernière unité montée de l’armée française, est connu pour 

escorter les chefs d’État étrangers en visite officielle et le président de la République lors 

des revues militaires et autre cérémonies nationales. Il fournit également des détache-

ments pour la surveillance des bois dans Paris et la forêt de Fontainebleau. De même, 

des renforts à cheval patrouillent les plages du littoral en saison estivale, en renfort 

de la gendarmerie départementale. Le régiment arme également un petit détachement 

en Nouvelle-Calédonie, le peloton de surveillance et d’intervention à cheval (PSIC) 

de Népoui. Pour faire partie de cette prestigieuse unité, il faut posséder un niveau de 

galop 4 minimum et passer des tests particuliers organisés au sein du régiment. Le 

régiment de cavalerie entretient près de 550 chevaux ; les métiers qui s’y rattachent sont 

maréchal-ferrant, sellier, vétérinaire. On y trouve également un armurier pour l’entre-

tien des armures, sabres, casques et étriers.

l L’escadron motocycliste de la garde républicaine, en plus des services d’honneur 


qu’il assure, fournit des motards permettant l’acheminement de certaines dépêches 

entre les différents acteurs de la vie gouvernementale et participe à l’escorte de diffé-

rentes courses cyclistes, dont le Tour de France. La garde républicaine compte dans ses 

rangs plusieurs formations musicales : la musique de la garde, la fanfare de cavalerie, 

l’orchestre symphonique et l’orchestre harmonique. Pour faire partie de l’une de ces 

formations, il faut avoir obtenu au minimum un prix régional de conservatoire.

d. Les gendArmeries spéCiALisées


1) La gendarmerie maritime

l La gendarmerie maritime compte environ 1 150 gendarmes qui travaillent en uni-


forme de la marine, sous budget de la Marine nationale et pour emploi aux ordres du 

chef d’état-major de la marine. Ils assurent l’ordre et la sécurité dans les arsenaux, bases 

et emprises de la Marine nationale. Pour ce faire, la gendarmerie maritime remplit les 

mêmes missions de police administrative, de police judiciaire et militaire que la gen-

darmerie départementale. Le rôle de « garde-barrière » dans les arsenaux, terme très 

réducteur de ces missions, s’efface au fur et à mesure de l’externalisation de ces services 

au profit de missions de surveillance et d’enquête d’initiative. La gendarmerie maritime 

est de plus chargée de la surveillance des côtes françaises dans les eaux territoriales 

(12 miles nautiques) et la zone économique exclusive (200 miles nautiques), et participe 

aux missions de secours en mer en liaison avec la Marine nationale, la douane et les 

affaires maritimes. Les gendarmes maritimes peuvent servir à bord des patrouilleurs et 

acquérir des qualifications nautiques comme celle de chef de quart en suivant des cours 

spécifiques et en passant des examens.
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des côtes françaises : le groupement Manche/mer du Nord, le groupement Atlantique 

et le groupement Méditerranée. Les groupements sont divisés en huit compagnies de 

gendarmerie maritime qui supervisent l’action des brigades et postes de gendarmerie 

maritime dans les arsenaux, bases et emprises de la marine, et celle des patrouilleurs de 

la gendarmerie maritime. Au total, la gendarmerie maritime arme sept patrouilleurs, 

vingt-quatre vedettes et neuf brigades de surveillance du littoral.

2) La gendarmerie de l’air

l La gendarmerie de l’air compte dans ses rangs 1 100 gendarmes, en tenue de l’armée de 


l’air. Ces effectifs sont pris sur le budget de l’armée de l’air. Partie intégrante de l’armée de 

l’air, la gendarmerie de l’air assure, au profit du chef d’état-major de l’armée de l’air, l’ordre 

et la sécurité sur les bases aériennes. Sur l’emprise de ces bases aériennes, elle est chargée, 

comme les gendarmes départementaux, des missions de police administrative et de police 

judiciaire ainsi que des missions militaires. Elle est également chargée de constater les acci-


dents aériens militaires. La sécurité des bases aériennes se fait en liaison avec les comman-


dos de l’air. Des détachements de gendarmerie de l’air peuvent être provisoirement montés 

pour accompagner le déploiement de l’armée de l’air en opérations extérieures.

l La gendarmerie de l’air a un état-major et une section de recherche à Paris (Balard). 


Elle est constituée de deux groupements : un groupement Nord (Villacoublay) et un 

groupement Sud (Bordeaux-Mérignac), se calquant ainsi sur l’organisation de l’ar-


mée de l’air. Les groupements comportent au total cinq compagnies et, en fonction 

de l’importance de la base aérienne à sécuriser, quarante-trois brigades ou détache-


ments de la gendarmerie de l’air. Il existe des brigades de gendarmerie de l’air à Tahiti, 

Djibouti, Dakar et Saint-Denis de la Réunion.

3) La gendarmerie de l’armement

Environ 350 gendarmes servent au sein de la gendarmerie de l’armement, qui remplit 

toutes les missions de la gendarmerie départementale dans l’enceinte des établissements 

de la délégation générale pour l’armement (DGA), comme au centre d’essais des Landes 

à Biscarosse. L’état-major de la gendarmerie de l’armement se situe à Paris et les compa-


gnies et brigades se trouvent sur les sites occupés par la DGA.

4) La gendarmerie des transports aériens (GTA)

l La gendarmerie des transports aériens (GTA) compte un peu plus de 1 000 gen-


darmes, sous budget de la direction de l’Aviation Civile (ministère des Transports). Elle 

assure la police des aéroports et aérodromes civils d’une certaine importance au profit 

du ministère des Transports. Ces gendarmes assurent ainsi des missions de contrôle 

d’accès aux pistes et aux parties réservées et des patrouilles dans les emprises aéro-

portuaires ; ils surveillent les tours de contrôle, les avions sensibles, et effectuent les 

enquêtes sur les accidents impliquant des aéronefs civils. Ils sont aussi en charge de faire 

respecter la réglementation aéronautique. Dans ce cadre, les gendarmes des transports 

aériens suivent des stages de qualification au sein de l’École nationale de l’aviation civile 
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